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IQUI39o, VENDRxDi, 23 Octobre 1896 pierre par cotte voie coûterait $36. Les
I _______________________ Jcarriers du Sud gagneraient clone encore

L'abondance des matières nous for-ce à $16 par char an payant $10 de péage par
remettre à huitaine la suite de notre sér-ie char sur un pont entre Lévis et Québec.
d'études sur le pont. X

.No1us donnerons a 5semine« prochiiiu
un superbe échantillon de cantilever mo-
derne, copié sur une des arches du pont
projeté de la Manche entre l'Angleterre
et la France.

1 
X

Le commerce de Québec paie actuelle-
ment 4e. par 100 Ibs pour traverser ses
marchandises à travers le fleuve, ce qui
représente $8 la tonne.

Un wagon de chemin de fer porto 30 à.
40 mille livres, soit un minimum de lb
tonnes. Avec un pont de péage à raison
de $10 par char de marchandises, le coût
de la traversée serait réduit à 66jc la
tonne.

X
La Chambre de Commerce de Montréal

réclame vivement contre la décision prise
par le Pacifique et le Grand Tronc d'ap-
pliquer le tarif d'hiver dès le 2 novembre,
au lieu d'attendre à la iun de !a naviga-
tion.

Les autres chambres de commerce du
pays, celle de Québec en particulier, ne
manqueront pas d'emboîter le pas comme
l'année dernière, si lesi compagnies de che-
mins de fer persistent dans une détermi-
nation aussi préjudiciable aux affaires.

X

Les propriétaires d'une grande carrière
nous disent que pour transporter leur
pierre à Boston le chemin de fer leur de-
mande $40 par char.

Le prix du mômne service pour aller à
'Lévis est de $10 par char. Pour attein-
dre Québec, il faut ajouter les frais éno:-
mes de chargement et déchargement ais

bateau. Reste aussi la perspective de
passer par Montréal, mais le char de1

L'Ev6neenent noî'd menace de la dis-
grâce des annonceurs conservateurs par.
ceque nous av'ons osé parler de distribu-
tion du patronage public.

Ne pas confondre autour avec alentour.
Il y a là une très sérieuse question d'éco-
nomie publique qu'on peur, traiter sans
verser nécessairement dans la chicane
politique.

L'Ev-énenitnt s'est au reste chargé de
sa propre réfutation, puisqu'il suppose

que nos opinions peuvent nous attirer
des représailles. Seulement, le confrère
se trompe de porto: sa doctrine peut
être vraie dans la politique, mais les
choses se passent autr-ement dans le
monde dt-s affaires. Au contraire, ce que
les hommes d'affaires prisent le plus, C'est
le franc-patrler et l'indépendance de carac-
tère.

Nous n'avons pas un mot à retrancher
de ce que nous avons écrit, et lorsqu'au
lendemain du 23 juin nous demandions
au nouveau gouvernement de fermer la
porto au nez des laquais politiques qui
font métier de ehanger de parti, nous
disions ce, qui était dans la pzinsée de tous
les hommes honnê.tes, conservateurs ou
libéraux. Ces exploiteurs, tout le monde
les méprise.

X

Un mot dont on abuse trop, c'est celui
que réputenît tant de gens chaque fois
qu'il s'agit de tenter quelque chose de
nouveau A les croire, il ne faut rien en-
treprendre, c'est toujours impossible, im-
praticable, ils disent souvent mêmeo in-
sensé.

C'est touRjours la vieille histoire qui se
répète. On -sarrange toujours très vite des


